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Skyler


Quand j’entends la sonnette de l’ascenseur, je souris jusqu’aux oreilles.

– Papa est rentré ! je crie aux chiots qui jouent à mes pieds pendant que je prépare à manger.

Parker adore que je sache cuisiner, et s’il ne l’admet pas, il me le montre en dévorant tout ce que je prépare comme s’il n’avait pas mangé depuis des semaines. Maintenant que j’habite à Boston, j’ai pris l’habitude de faire son petit déjeuner aussi. Je ne sais pas avec combien de femmes il est sorti par le passé, en dehors de cette garce qui l’a trompé. Je suis soulagée qu’on ait surmonté cet obstacle : Kayla et Johan font désormais partie du passé, et parler de nos anciennes relations n’apporte rien de bien, car Parker et moi sommes tournés vers l’avenir.

Lorsqu’il entend les portes de l’ascenseur s’ouvrir, Midnight, le fiston de son papa, se lève d’un bond et court en direction de l’entrée.

– Parker, chéri… je dis en m’essuyant les mains sur un torchon. Allez viens, Sunny, allons chercher papa.

Sunny me suit, collée à mes chevilles, lorsque j’entends Midnight grogner.

J’arrive dans l’entrée et tombe non pas sur Parker mais sur Tracey, les mains en l’air, comme si elle venait d’être prise la main dans le sac.

– Trace, qu’est-ce que tu fais ici ? je m’exclame, surprise de voir ma meilleure amie là, en chair et en os.

Elle ne m’a pas prévenue de sa visite et, surtout, elle est censée être à New York.

– Euh, chérie, tu pourrais rappeler ton chien de garde ? demande-t-elle d’une voix tremblante en faisant un pas en arrière.

Midnight grogne davantage et montre les crocs. Je commence à rire en prenant mon chien dans les bras.

– Midnight, c’est Tracey. C’est ma meilleure amie, espèce d’andouille, je dis en câlinant le chien. Tu vois, bébé, elle n’est pas dangereuse. Tracey, tends la main vers lui, paume tournée vers le bas.

Elle s’exécute et je rapproche Midnight en tapotant la main de mon amie.

– Tu vois, ça va. C’est la meilleure amie de maman, et c’est ta tatie, maintenant. Ne t’en fais pas, on adore Tracey.

– C’est vraiment nécessaire ? ricane Tracey.

Midnight se concentre sur mes gestes. Il renifle sa main, mais il grogne de nouveau comme s’il ne me croyait pas. Bizarre.

– Mon bébé, je reprends d’un ton plus ferme, Tracey est notre amie. Tu n’as pas besoin de me protéger. Elle fait partie de la famille.

Je le garde dans mes bras et j’ouvre le pot de friandises situé dans le hall d’entrée. J’en sors du bacon séché pour chiens, bio bien sûr, et le donne à Tracey.

– Tiens, donne-lui ça. Ça t’aidera à l’amadouer.

Elle lève les yeux au ciel, mais prend quand même la gourmandise.

– Tiens, petit chien, dit-elle d’une voix aiguë, plus exaspérée que gentille. Prends ton bacon.

Elle lui tend la friandise en même temps que Sunny me saute dessus pour avoir sa part. Midnight finit par tendre le cou pour attraper le bacon, mais il continue de grogner. C’est vraiment étrange.

– Je ne comprends pas, il ne semble pas t’apprécier.

– T’en fais pas, rouspète Tracey, je ne l’apprécie pas beaucoup non plus. Je ne suis pas très chien, tu sais. Je préfère les chats. Ils font ce qu’ils veulent et te laissent tranquille tout en étant très mignons.

Je hausse les épaules et donne un morceau de bacon à Sunny, qui l’avale en tortillant son arrière-train.

– Si tu le dis. Bref…
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